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valeurs de l’épopée qui est approfondi, puisqu’il s’agit 
d’une qualité ambigüe, pas forcément négative mais 
potentiellement porteuse de négativité. Le «mal famé» 
rusé est normalement défini comme traitre, ce qui per-
met au public d’apprécier la duplicité sous-jacente à 
ses propos, bien que parfois les qualités de l’anti-héros 
rendent cette distinction moins immédiate, comme 
dans le cas de Girard de Fraite. Tout bien considéré, 
l’association de ruse et de personnages négatifs emblé-
matiques de l’épopée révèle le dangereux «pouvoir de 
réversibilité» se cachant derrière certains synonymes 
d’intelligence, tels que engin ou voisdie, sans qu’il y 
ait forcément là une condamnation éthico-morale des 
figures négatives qui en font usage. 

Dorothea KullMann, Le sage conseiller dans l’épo -
pée française et occitane, se penche sur le rôle du sage 
conseiller et sur ses caractéristiques de modération, 
raison et respect des obligations du droit face aux ten-
sions et aux conflits féodaux. Ce vassal et parfois parent 
d’un personnage auquel il s’accompagne, fait preuve 
d’intelligence en prodiguant ses conseils à la fois dans 
des assemblées et dans des contextes individuels. Les 
catégories de l’intelligence et du calcul politiques, mais 
aussi de l’habileté diplomatique, sont abordées notam-
ment par rapport à la Chanson de Roland et au person-
nage de Naimes. La contribution se poursuit avec le cas 
de figure de l’épopée occitane et montre comment dans 
ce corpus la présence du sage conseiller ne se borne pas 
aux réadaptations des chansons françaises, mais elle 
se trouve également dans des chansons comme Girart 
de Roussillon ou Aigar et Maurin, plus ancrées dans le 
«réel politique» occitan. L’Auteur souligne en outre 
comment dans ces deux textes la figure du sage conseil-
ler fait preuve de réalisme politique et d’une connais-
sance intime du système féodal. Enfin, on remarque son 
rapport au domaine religieux. 

[Marco Maulu]

piero andrea Martina, Il romanzo francese in versi 
e la sua produzione manoscritta , Strasbourg, Éditions 
de Linguistique et de Philologie, 2020, «Travaux de 
Littératures Romanes. etrMa», 354 pp. 

Cet ouvrage, comme le souligne R. Trachsler dans la 
Préface, constitue «la première histoire codicologique 
d’un genre narratif» (p. ix), celui du roman et, notam-
ment, du roman en couplets d’octosyllabes dans les lit-
tératures galloromanes. Le très riche corpus étudié par 
P.A. Martina couvre quatre siècles (du milieu du xii

e 
au xvi

e) et comprend une centaine d’œuvres transmises 
dans plus de 300 manuscrits, y compris les fragments. 
En s’appuyant sur un recensement systématique des 
données codicologiques et sur des analyses de pre-
mière main, l’A. trace l’évolution de cette production 
en mettant toujours en relation histoire matérielle et 
histoire culturelle.

Le volume est organisé en deux parties: une étude et 
un répertoire. La première section (pp. 11-223) com-
prend huit chapitres qui abordent les différents aspects 
de la relation entre typologie textuelle et typologie 
libraire: dans les deux premiers, l’A. étudie l’évolu-
tion chronologique de la création romanesque en vers 
(comparée à celle de l’épopée, des cycles en prose et 
des prosifications) et sa fortune (mesurée sur la base 
de la production manuscrite, avec une réflexion appro-
fondie sur les données quantitatives). Dans les cinq 
chapitres suivants, sont analysés de manière détail-
lée: les dimensions des manuscrits, la mise en page, la 
décoration, le rapport justification/page, les différents 

modes de mise en texte du couplet d’octosyllabes, 
le cas des insertions lyriques et, enfin, le contexte de 
transmission des romans (circulation autonome ou en 
recueil). Le dernier chapitre réfléchit sur l’aspect frag-
mentaire d’une partie significative de la documentation 
et tire brièvement les conclusions. La présentation et 
la discussion des données sont accompagnées très uti-
lement d’une série de graphiques, tableaux et images, 
réunis à la fin de chaque chapitre.

Dans cette étude rigoureuse, les questions théoriques 
abordées sont clairement exposées et les solutions adop-
tées sont toujours justifiées, sans cacher pour autant les 
problèmes inhérents à la nature même de la documen-
tation; l’analyse quantitative est accompagnée d’exa-
mens approfondis de témoins particuliers dans le but 
de dégager les tendances générales et les anomalies. En 
conclusion de sa recherche, P.A. Martina peut bien affir-
mer: «Possiamo ora immaginare con maggiore chiarezza 
come, nel corso del Medioevo, un autore intendesse un 
manoscritto di un romanzo: un oggetto la cui natura e 
la cui forma sono convenute fra l’autore stesso e il suo 
pubblico. Convenzione tacita, come quella che si stabili-
sce intorno agli oggetti creatori di cultura» (p. 223).

La deuxième partie du volume contient le «Reper-
torio dei testi» (pp. 225-306), qui compte 99 notices 
relatives aux romans étudiés; chacune s’ouvre par les 
renvois aux principales œuvres de consultation et par 
la date de composition retenue, souvent accompagnée 
de précieux compléments d’information; la liste des 
manuscrits (y compris les copies modernes et celles 
mentionnées dans les inventaires anciens) est suivie 
d’une bibliographie sélective (éditions, études concer-
nant la datation de l’œuvre et sa tradition manuscrite). 
Compte tenu de ces critères, je ne signale que quelques 
compléments bibliographiques: dans la notice n. 21, 
ajouter aux éditions de Guillaume d’Angleterre celle de 
P. Serra: Chrétien, Guillaume d’Angleterre, ed. critica 
a cura di P.S., Milano, 2018; notice n. 38: M. Prota, Il 
valore dell’intertestualità nella datazione del  “Floriant 
et Florete”, “Medioevo Romanzo”, 40, 2016 (pp. 427-
441), qui propose une datation différente par rapport 
a Trachsler – Combes; notice n. 40: L. Spetia, Per 
una (ri)lettura di  “Ille et Galeron”  di Gautier d’Arras. 
Una nuova proposta di datazione , in “Balaus annus et 
bonus”. Studi in onore di Maurizio Virdis, ed. P. Serra et 
G. Murgia, Firenze, 2019 (pp. 171-182). 

Ce répertoire constitue un instrument de consulta-
tion aussi pratique que précieux permettant de repérer 
immédiatement les informations sur les aspects maté-
riels de la production romanesque. Un important com-
plément, présentant les résultats des recherches codi-
cologiques, est actuellement en préparation (Catalogo 
sommario dei manoscritti contenenti romanzi francesi in  
versi). La bibliographie finale couvre une vingtaine de 
pages (pp. 307-328); les index des noms, des œuvres et 
des manuscrits (pp. 329-354) achèvent le volume.

[BarBara Ferrari]

patricK del duca, Chevalerie et royauté dans le 
roman d’“Erec” de Hartmann von Aue. Une étude com-
parée avec “Érec et Énide” de Chrétien de Troyes, Paris, 
Honoré Champion, 2021, «Essais sur le Moyen Âge» 
75, 474 pp. 

Il bel saggio di P. Del Duca si concentra sull’opera 
di uno dei primi ‘adattatori cortesi’ in terra tedesca dei 
romanzi francesi medievali, Hartmann von Aue, e in 
particolare sul suo Erec. Proposito dichiarato dell’A. 
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